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* Free Service : 4 ans ou 100’000 km. Selon la première éventualité réalisée.

DANS LE VÔTRE AUSSI?
Grâce aux technologies intelligentes, le Discovery Sport est prêt à relever tous les défis.
Son ingénieux système d’assise 5+2 places lui permet d’accueillir davantage d’explorateurs
ou d’équipement, grâce à un coffre de 1’698 litres. Sans surprise, le Discovery Sport est
donc considéré comme l’un des SUV compacts les plus polyvalents de tous les temps.

Succombez à votre soif d’aventure et réservez
dès aujourd’hui une course d’essai.

DISCOVERY SPORT

L’AVENTURE EST INSCRITE
DANS NOTRE ADN.

Portes Ouvertes de Printemps
le samedi 14 avril de 9h à 17h

> AUTOBRITT SA ACACIAS 022 308 58 00
> AUTOBRITT GRAND-PRÉ SA SERVETTE 022 919 05 00

PUBLICITÉ

Finances

Le budget 2018 de la Ville 
de Genève renaît de ses cendres

janvier sous le régime des 12es pro-
visionnels. Et ce, suite à une longue
série de rebondissements. Ainsi, le
12 septembre, le Municipal avait re-
fusé de travailler sur un projet de 
budget déficitaire de 20 millions. Le
Conseil administratif avait présenté
une seconde mouture au début de 
novembre. Celle-ci prévoyait un ex-
cédent de 300 000 francs, notam-
ment grâce à l’amélioration des pré-
visions fiscales. Pas de quoi satis-
faire la droite élargie (PDC, PLR, 
UDC et MCG), qui votait à la mi-no-
vembre, en plénière, le renvoi du 

projet devant les commissions spé-
cialisées. Un processus qui vient 
tout juste d’aboutir.

«Tout devrait être bouclé cou-
rant mai», indique le président de 
la Commission des finances, le PLR
Simon Brandt, un brin surpris que
l’information soit connue. Il faut 
dire que la commission était tenue
au secret. «Ils veulent éviter de 
faire une fleur à Sandrine Salerno 
(Ndlr: la magistrate PS chargée des
Finances et candidate au Conseil 
d’État) avant les élections», souffle-
t-on en off.

Une méthode que condamne
ouvertement le Vert Alfonso Go-
mez. «Je trouve cela aberrant sa-
chant que toute l’administration at-
tend d’en savoir plus, et notam-
ment de sortir des 12es provision-
nels. Le secret ne peut s’expliquer 
que par le fait que ce budget est 
convenable aux yeux de la droite 
qui se refuse à communiquer uni-
quement pour des raisons politi-
ciennes.» Une thèse que Simon 
Brandt réfute: «Nous n’avons ja-
mais voté sur le secret de commis-
sion, qui est une règle intangible. Le

vote portait sur le fait de rendre 
cette décision publique avant la red-
dition du rapport de commission.»

L’information étant sortie, San-
drine Salerno, la grande argentière,
commente: «Je suis contente et sa-
tisfaite que la Commission des finan-
ces ait voté le budget présenté par le
Conseil administratif. Je formule le 
vœu que la plénière vote à son tour
d’ici à la fin d’avril, ce qui permettra
aux services de la Ville et aux entités
subventionnées de travailler de ma-
nière plus sereine et d’assurer la 
qualité des prestations.»

Le budget 2018 de la Ville de Ge-
nève vient de franchir une étape 
clé. La Commission des finances a 
en effet voté ledit budget juste 
avant Pâques. Le MCG se ralliant 
pour l’occasion à la gauche. Interro-
gés sur cette avancée détermi-
nante, les membres de la commis-
sion sont peu loquaces. «Je suis con-
fiant pour que l’on vote le budget 
en plénière dans le mois qui vient»,
indique sobrement le conseiller 
municipal d’Ensemble à Gauche 
Tobia Schnebli.

Il n’est pas le seul à prendre des
pincettes. Daniel Sormanni, pour le
MCG, se contente de confirmer que
le dossier a avancé. Même son de 
cloche et même prudence du côté 
du conseiller municipal PDC Jean-
Luc Von Arx: «Sauf rebondissement
de dernière minute, le budget pour-
rait passer la rampe lors d’une pro-
chaine plénière.»

Pour rappel, faute d’accord en
décembre entre le Conseil adminis-
tratif, à majorité de gauche, et la 
droite municipale, la Ville de Ge-
nève a entamé son quatrième mois
sans budget et fonctionne depuis 

Avant Pâques, 
la Commission 
des finances a voté 
le budget ainsi que 
sur le fait de ne pas 
rendre publique 
cette décision
Marie Prieur

Genève a besoin de places de pri-
son. C’est en résumé le message
véhiculé lundi par le conseiller
d’État Pierre Maudet à l’occasion
du bilan 2017 de l’Office cantonal
de la détention. Le ministre de la
Sécurité a notamment relevé que
le nombre d’incarcérations repar-
tait à la hausse (842 en 2016, 865
l’an dernier). «Et la tendance se
confirme pour 2018», précise le
magistrat. Pierre Maudet explique
ce phénomène par le droit fédéral
qui réinstaure désormais les cour-
tes peines en lieu et place des
jours-amendes. «Il y a aussi dans
cette hausse les cas de personnes
qui voient leurs amendes non
payées converties en jours de dé-
tention.»

Que faire devant tant d’incar-
cérations? Pierre Maudet tient une
solution puisque le Conseil d’État
vient d’adopter deux projets de loi
en vue de réaliser Les Dardelles,
un établissement d’exécution de
peine de 450 places. Le conseiller
d’État a donc vanté les mérites de
cette prison prévue pour 2022.
Son coût est estimé à un peu
moins de 260 millions de francs.

L’établissement, prévu à
proximité de Champ-Dollon,
comprendra notamment un sec-
teur femmes de 25 places et une
section de 10 places dévolue aux
personnes particulièrement vul-
nérables. La Confédération s’est
engagée à subventionner la cons-
truction et l’équipement de la pri-
son à hauteur de 69,5 millions de
francs. FEDELE MENDICINO

Lors du bilan annuel
de l’Office cantonal de
la détention, Pierre Maudet
a fait la promotion de la 
future prison des Dardelles

À Genève, les 
incarcérations 
repartent
à la hausse

Un festival d’innovation se tient 
cette semaine à Genève. Présenté 
lundi aux médias dans les locaux de
la Chambre de commerce, d’indus-
trie et des services de Genève 
(CCIG), Open Geneva se tient à tra-
vers le canton, du Centre universi-
taire d’informatique aux HUG en 
passant par le bureau de Hewlett-
Packard à Meyrin.

Une trentaine de hackathons –
des exercices pratiques et innovants
autour de thématiques variées – se 
dérouleront dans ce cadre, ainsi que
des conférences, des portes ouver-
tes et des ateliers. Avec un point 
d’orgue, dimanche: un Hack Show à
l’Espace Hippomène, au campus de
la Haute École d’art et de design 
(HEAD). Les projets élaborés durant
la semaine y seront présentés.

«Open Geneva se veut être le Pa-
léo Festival de l’innovation», ré-
sume son président, Thomas 
Maillart. Aucune thématique parti-

Open Geneva entend 
promouvoir l’esprit 
d’entreprise et l’innovation

culière n’est imposée: l’événement
se veut le plus généraliste possible 
et ouvert à tous.

Mardi, trois entreprises présen-
teront notamment à l’aéroport leur
stratégie pour créer et innover à 
partir des idées de leurs employés.
Jeudi, un hackathon visera à une 
meilleure utilisation des données 
numériques genevoises en libre ac-
cès. Vendredi, un atelier proposera
de créer un «FacLab», un espace de
cocréation académique.

Open Geneva trouve son origine
en 2015, dans un concours pour 
étudiants organisé par le Geneva 
Creativity Center, une organisation
renforçant les liens entre la Genève
académique et industrielle. Des 
équipes d’étudiants avaient alors 
travaillé deux week-ends durant sur
des projets dans l’énergie, la santé,
la mobilité.

L’événement s’est développé.
Plus de 500 personnes doivent par-
ticiper cette semaine à ce qui est 
désormais vu comme un festival, 
des Genevois, mais aussi des Fran-
çais, des Chinois ou des Alémani-
ques. Trois entreprises sont parte-

naires: BNP Paribas, Oracle et 
Hewlett-Packard.

Open Geneva doit participer à
une évolution des mentalités, selon
son président. «Que les citoyens, et
pas seulement les hautes écoles, 
pratiquent l’innovation comme on 
fait du sport».

Les hackathons ou autres initiati-
ves innovantes se développent 
d’ailleurs au bout du lac. L’an der-
nier, le canton a notamment orga-
nisé GE = Ci2, une manifestation pré-
sentée comme un «nouvel élan dans
le monde de l’innovation à Genève».
«Genève est fertile», estime Nicolas 
Niggli, directeur du Service de la pro-
motion économique de Genève, 
présent à la conférence de presse, 
alors que les multinationales peu-
vent y côtoyer PME, organisations 
internationales et hautes écoles.

La ville, par le biais de son pro-
gramme G’innove, soutient aussi 
des projets présentant une innova-
tion sociétale. Créée en octobre 
2017, l’association Open Geneva 
s’est donnée pour mission de valori-
ser ce potentiel.
RICHARD ÉTIENNE

Un festival autour de l’innovation
se déroule cette semaine dans le canton

conjoncturelle voulue par
le Municipal en 2017», précise
la magistrate. 
«Les prestations, notamment
en matière de petite enfance

renflouer les caisses, tels que
les 22,4 millions prélevés sur
un fonds surdoté et intégrés
aux recettes. «Nous proposons
de les affecter à la réserve 
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Évolution des comptes de la Ville

2009
+161 mio

2010
+81 mio

2011
+33 mio

2012
+2,2 mio

2013
-35,2 mio

2014
+14,9 mio

2015
+39,5mio

2016
+32,5 mio

2017
+33,5 mio

1200

1167

Revenus ChargesEn millions de francs

1250

1200

1150

1100

1050

1000

Les comptes 2017 affichent un boni de 33,5 millions
U À l’heure de présenter
les comptes 2017, la grande 
argentière de la Ville, Sandrine 
Salerno, semble ravie. La raison: 
33,5 millions de boni. Soit 
32,1 millions de plus que 
l’excédent budgété. Philippe 
Krebs, directeur adjoint du 
Département des finances, 
détaille les revenus nets, dont
le montant s’élève à 1,2 milliard. 
«Près de la moitié provient
de l’impôt des personnes 
physiques.» Cette recette fiscale 
s’avère toutefois inférieure de 
17,6 millions par rapport au 
montant budgété avec les chiffres 
fournis par le Canton. L’impôt 
des personnes morales est, lui, 
supérieur aux prévisions 
budgétaires de 10,7 millions.

D’autres revenus viennent 

et de sécurité, ont été maintenues 
tout en maîtrisant les charges», 
poursuit-elle.

Et de relever la hausse
des investissements. Ils atteignent 
143,8 millions, incluant la 
rénovation du Grand Théâtre ou 
des Minoteries. Si le Vert Alfonso 
Gomez se déclare «satisfait
de ce résultat qui, comme chaque 
année, est supérieur au budget», 
la droite est plus sceptique. «Pas 
de quoi pavoiser», estime la PDC 
Anne Carron. «L’excédent
est construit sur des recettes 
artificielles ou fictives», insiste
le PLR Simon Brandt. Le MCG 
Daniel Sormanni invite à «la 
prudence. Il y a un boni, dont on 
se réjouit, mais sans les recettes 
extraordinaires, les comptes 
seraient déficitaires.» M.P.

Médaille de prestige 
pour Sommaruga
Récompense L’ancien président
du Comité international de la
Croix-Rouge Cornelio Sommaruga
s’est vu remettre la médaille «Ge-
nève reconnaissante» des mains
du maire Rémy Pagani, au cours
d’une cérémonie organisée lundi
soir au Palais Eynard. Cet hom-
mage municipal s’adresse à la car-

rière d’un homme dont la vie pro-
fessionnelle s’est toujours distin-
guée par son engagement diplo-
matique et humanitaire sans faille.
«Cornelio Sommaruga n’aura ja-
mais accepté d’être un témoin im-
mobile, un spectateur silencieux»,
a relevé le laudateur du jour. Pour
rappel, le médaillé prestigieux est
devenu en 1987 le 12e président du
CICR, après avoir occupé plu-
sieurs postes diplomatiques en Eu-

rope. Il est resté douze ans à la tête
de l’institution genevoise.  TH.M.

Elle conduit en état 
d’ivresse sur l’A1
Fait divers À petite vitesse et de
manière incertaine, avant de s’ar-
rêter sur la bande d’arrêt d’ur-
gence. Une conductrice ivre, née
en 1960, a été interpellée à temps
dimanche.  TH.M.

En bref


